
21. Apprendre 

« Nos cahiers et nos crayons sont nos armes les plus puissantes. » 

 

 

Cette année, nous étions en cours de français et notre professeur nous a distribué un livre qui s'intitule "Ne change Jamais". 

Il nous a expliqué que nous allions l’étudier et créer ensuite un nouveau chapitre pour le présenter à l'auteur, Marie 

Despléchin, lors du salon « Le Livre à Metz », au mois de juin 2021.  

Dans un premier temps, nous avons observé la couverture et le sommaire pour imaginer de quoi parlait le livre. Nous 

avons choisi de lire ensemble le chapitre 5 "Je ne peux pas manger ça" car le sujet nous intéressait. 

À la maison, nous avons fait des recherches pour créer un chapître sur un thème qui n'était pas abordé par Marie 

Despléchin. 

Comme nous avions cherché des informations sur Greta Thunberg, j'ai décidé de raconter l'histoire d'une  

autre jeune fille courageuse et engagée, Malala YOUSAFZAI. 

C'est une jeune pakistanaise qui voulait aller à l'école alors que les Talibans le lui interdisaient, sous prétexte que ce n'est 

pas la place d'une fille.  

Lorsque je lus mon texte en classe, une camarade s'exclama : « C'est trop bien, elles ont de la chance de ne pas y 

aller… » 

Mon professeur, surpris par ces paroles, lui demanda : « Pour toi, ce serait bien de ne plus aller à l'école ? ». 

Elle confirma son avis.  

Je pris la parole pour lui expliquer que pour Malala, c'était important d'aller à l'école car l'école lui permettait 

d'apprendre plein de choses et surtout que c'était un droit pour elle d'y aller. 

La classe décida alors de choisir ce sujet pour rédiger un nouveau chapitre de NE CHANGE JAMAIS. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



On a tous le droit au savoir 

On a tous le droit d'apprendre 

On a tous le droit à l'éducation 

 

Il y a des millions d'enfants, dans le monde, qui ne vont pas à l'école.  

Le monde a découvert, en 2012, une jeune pakistanaise, forte et courageuse, prénommée MALALA.  

Elle s’est opposée aux Talibans qui interdisaient aux filles d’aller à l’école. 

Elle dénonça sur son blog cette injustice : en effet, les Talibans ne veulent pas donner le droit de s'instruire aux filles car ils 

ne veulent pas de femmes fortes.  

Le 9 octobre 2012, Malala rentrait chez elle en bus quand soudain un homme armé arrêta le bus. Il y entra et demanda " 

Qui est Malala? ". Des regards se tournèrent vers la jeune fille. L’homme comprit qui elle était et lui tira une balle en pleine 

tête. 

 

Par miracle, elle put être sauvée.  

Peu après, une fois remise, elle reprit son combat contre les Talibans pour l’éducation des jeunes filles. 

Elle publia un livre « Moi, Malala » et reçut le  prix Nobel de la paix 2014. 

Lors de son discours à l’ONU, elle déclara :  

« Ils pensaient qu’une balle pourrait nous réduire au silence. Mais ils ont échoué. De ce silence ont émergé des milliers de 

voix. Les terroristes pensaient qu’ils pourraient changer ma volonté et mes ambitions, mais rien n’a changé à part le fait 

que la faiblesse, la peur et l’impuissance ont disparu pour donner naissance à la force, au courage et au pouvoir. (…) Nos 

cahiers et nos crayons sont nos armes les plus puissantes. » 

 

 

ZOOM 

 

L'accès à l'éducation pour les filles est plus difficile dans les pays émergents (en cours de développement). 

Des progrès ont été réalisés ces dernières années (baisse du nombre d'enfants non-scolarisés, gratuité de l'enseignement) 

mais de nombreux obstacles à la scolarisation des filles persistent. 

 

Dans les pays émergents, les parents ne donnent pas la même valeur à l’éducation d’une fille ou d’un garçon.  

De plus, l'accès à l'école est dangereux : risques d'agression et de violence sexuelle. Il faut donc sécuriser le  

chemin de l'école. 

Enfin, les infrastructures pour favoriser l’accueil des filles sont insuffisantes (pas de toilettes pour les filles par exemple). 

 

L’éducation des filles est un investissement pour l’avenir d’un pays. 

En effet, elle permet l'émancipation des femmes en leur permettant d'être plus autonomes (salaires), elles contribuent au 

développement des richesses de leur pays.  

Enfin, une femme instruite favorisera ensuite la scolarisation de ses enfants. 



 

 

NE CHANGE JAMAIS ! 

 

Si toi aussi tu trouves injuste que l’on fasse des différences entre une fille et un garçon, 

Si toi aussi tu trouves injuste que l’on favorise la scolarisation d’un garçon à celle d’une fille, 

Si toi aussi tu trouves injuste que des enfants ne peuvent pas aller à l’école, 

Si toi aussi tu trouves injuste que des enfants ne veulent pas aller à l’école, 

 

Alors NE CHANGE JAMAIS. 


